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d ’obtenir de riches bénéfices ,
protégé par M . de Bonneguife ,
évêque d ’Arras , St parut dans
le monde avec un air qui n ’étoit
pas celui de ion état . Il mourut
près de Lille en 1786.

TAÏLLEPIED , ( Noël ) Re¬
ligieux de S . François , né à
Pontoiië , mort en 1589 , fut
leéfeur en théologie & prédi¬
cateur . On a de lui : 1 . Une
TraduBion françoife des Vies
de Luther , de Carloflad & de
Pierre Martyr, écrite en latin
par Jerome Bolfec , in - 8 °

. IL
Un Traité de l ’Apparition des
Éfprits , l6oi , in - J2* 111 . Un
Recueil fur les Antiquités de la
ville de Rouen, in - S"

. C’eft fon
meilleur ouvrage . IV . L’Hif-
toire des Druides, Paris , fi85 ,
in - 8 Q : livre favant , rare &
recherché.

TAISNIER , ( Jean ) né à
Ath en i 'Joç) , fut précepteur
des pages de l’empereur Char-
ies - Quint ; mais cet emploi
gênant fon goût pour le travail
& les talens agréables , il alla fe
fixer à Cologne,oh il fut maître
de mufiquede la chapelle de l ’é-
leâeur . Il paffoit pour un ha¬
bile chiromancien . On a de
lui : 1. Opus mathcmaticum,
Cologne , 156a , in - fol . C ’eft
dans cet ouvrage qu ’on trouve
la Chiromancie & fon Aflrologie
judiciaire . 11 . De natura & effec-
tibus màgnetis, Cologne , 1562,
in - 4Q.

TALBOT , ( Jean ) comte
de Shrewsbury & de Water-
ford , d’une iliuftre maifon d ’An¬
gleterre , originaire de Nor¬
mandie , donna les premières
marques de la valeur , lors de
la réduéüon de l ’Irlande fous
S'obéiffance du roi Henri V ,
■qui le fit gouverneur de cette
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ifle . Il fe fignala enfüite en
France , oh il étoit paffé en
1417 , avec l’armée Angloife.
11 reprit la ville d ’Alençon en
1428 , puis Pontoife & Lavai.
Il commandoit aufiege d ’Or¬
léans , avec les comtes de Suf-
folck & d ’Efcalles ; mais la
Pucelle les obligea de le lever-
Talbot continua de fe diftin-
guer , jufqu’à ce qu

’il fut fait
prifonnier à la bataille du Patay
en Beauce . Après fa délivrance,
il emporta d ’affaut Beaumont-
fur - Oife , St rendit de grands
fervices au roi d 'Angleterre*
qui le fit maréchal - de France
en 1441 . Deux ans après , ce
prince l ’envoya en qualité d’atri-
baffadeur , pour traiter de la
paix avec le roi Charles Vil)
il remplit fa commiffion avec
beaucoup d ’intelligencé . La
Guienne ayant tenté de fe dé¬
tacher du parti de l

’Angleterre,
il prit Bourdeaux avec plu-
fieurs autres villes , & rétabli!
les affaires des Anglois ; mais
étant accouru vers la ville de
Caftillon , pour en faire lever
le fiege aux François , il fut tué
dans une bataille avec un de
fes fils , le premier juillet 1453-
Les Anglois l ’appeltoient leur
Achille, St il étoit digne de ce
nom.

TALBOT , ( Pierre ) né en
Irlande en 1620 , d 'une branche
de l ’illuftre maifon de Talbot*
devint aumônier de la renie
Catherine de Portugal , femme
de Charles 11 , roi d ’Angleterre*
Son zele pour la Religion Ca¬
tholique le porta à quitter «
cour St à repaffer en Irlande*
oh il travailla fi utilement pour
l ’Eglife . que le pape ClémentU
le fit archevêque de Dublim
Arrêté St renfermé parlesrr«-
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têfUns dans une étroite prifott,
il y mourut en odeur de fain-
teté , vers î68î. On a de lui:
I . De natura Fidei & Hœrifis ,in -8°

. II . Politicorum Catechif-
mus, in -4° . III . Traêitilus de
JReligione & Regimine , in - 4?,IV . H '

tftoire des Iconoclaftes,Paris , 1674 , in- 40 ; & d ’autres
ouvrages.

TALBOT , ( Richard ) duc
de Tyrconel , frere du précé¬dent , fe trouva dès l’âge de
Ij ans à une bataille , où il relia
3 jours parmi les morts , Aprèsla mort de Cromwel , il s ’at¬
tacha à Charles 11 , roi d’An¬
gleterre , & fut laide vice- roi
d ’Irlande par Jacques II , lors¬
que ce dernier paifa en France.
Talbot s’oppofa à Guillaume ,prince d’Orange , Si fe prépa-roit à donner bataille , lorfqu ’il
mourut en 1692 . Son Oraifon
funebre , prononcée à Paris parl’abbé Anfelme , 8c publiée in-
4° , donne une grande idée de
fa valeur & de fon zele pour la
Religion Catholique.

TALLARD, ( Camilled’Hoftun , comte de ) maréchalde France , naquit le 14 février
1652 , d’une ancienne & illuftremaifon de Provence . Aprèss ’être diftingué en diverfes qc-caftons , il fut élevé au gradede lieutenant -général en 1693.II fut envoyé l ’an 1697 , enqualité d ’ambaffadeur en An¬
gleterre , où il conclut le traitéde partage pour la fucceffionde Charles II , roi d’Ei '

pagne,traité qui tefta fans effet. La
guerre s’étant rallumée , il com¬manda fur le Rhin en 1702. Lebâton de maréchal de Francelui fut accordé l ’année d’après.Il prit le vieux Brifach , fousles ordres du duc de Bout-
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gogne , 8c mit le fiege devant
Landau . Les Impériaux , com¬mandés par le prince de Heffe-
CafTel , étant venus l’attaquerdans fes lignes , il alla au-de¬
vant d ’eux , 8c les battit . Là
prife de Landau fut le fruit de
cette viéloire . Eh 1704 , il fut
envoyé avec une armée de
40,000 hommes , pour s ’oppoferà Marleborough , & fe joindreà l 'élefteur de Bavière . Lesdeux armées fe rencontrèrentà Hochflet . Le général Anglois& le prince Ëugene , eurenttout l’honneur de cette grandejournée . Le maréchal de Tal-
lavd courant pour rallier quel¬
ques efcadrons , la foiblefle de'fa vue lui ht prendre un corpsennemi pour un corps de trou¬
pes Françoifes ; il fut fait pri¬sonnier 8c mené au généralAngleis , qui n’oublia rien pourle confoler . Le maréchal , fa¬
tigué de tous leslieux communs
qu’on lui débitok fur l ’inconf-tance de la fortune -, dit à Mar¬
leborough avec une impatiencetrès - déplacée : « Tout cela» n ’empêche pas que votre» grandeur n ’ait battu les plus» braves troupes du monde,w — J ’efpere , répliqua milord,» que votre grandeur excep-» tera celles qui les ont bât¬ir tues » . Le maréchal de Ta ! -lard fut conduir en Angleterre,où il fervit beaucoup la France,en détachant la reine Anne duparti des alliés , 8l en faifant
rappelîer Marleborough . Deretour en Franceen 1712 , il futcréé duc. En 1726, il fut nomméfecrétaire -d’état : place qu’il nsconferva pas long- tems , étantmort en 1728 , à 76 ans.

TALLEMANT , ( François)abbé de Val - Chrétien , prie»*
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de S . Irénée ds Lyon , naquit
à la Rochelle vers 1620 , &.
mourut lous-doyen de l ’acadé¬
mie françoife , en 1693 , à 73
ans . ' Il poffédoit les langues
mortes &. les vivantes ; mais il
écrivoit avec beaucoup de né¬
gligence dans la Tienne. Nous
avons de lui : 1. Une Traduc¬
tion françoife des Vies des
Hommes illuflres de Plutarque,
en 8. vol . in - 12. L’abbé Talle-
mant , fec traducteur du fran-
çois d ’Amyot ( fuivant l ’ex-
preffion deBoileau ) n’offre dans
cette verfion , ni fidélité , ni
élégance : elle fut cependant
imprimée fept fois du vivant
de l ’auteur , il . Une TraduBion
de l ’Hifioire de Venije du pro¬
curateur Nanni , 1682 , en 4
vol . in - 12 , qui vaut mieux que
la précédente.

T ALLE,VIAN T , ( Paul)
parent du précédent , né à Paris
en 1642 , devint membre de
l ’académie françoife & fecré-
taire de celle des infcriptio .ns.
Le grand Colbert lui obtint des
pendons & des bénéfices ; il
eu t beaucoup de part à ï ’Hifloire
de Louis XlV par les Mé¬
dailles ( voyez BozeiS - Tour-
Reil ) . On a encore de lui des
Harangues & des Difcours, qui
ne ( ont pas des chef- d ’œuvres
d ’éloquence , mais où il y a de
bonnes chofes ; & un Voyage
del ’ljle d ’Amour , 1663 , in - 12,
qui n ’eft pas fait pour attifer
cette paillon . Il mourut en 1712»
Aux richeffes dont ilavoit em¬
belli fon efprit , il joignoit le
tréfor plus précieux de la vertu.

TALON , ( Orner ) avocat-
général au parlement de Paris,
d ’une famille diftinguée dans la
robe , mourut en 1632 , à 37
ans , regardé comme l ’oracle
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du barreau , & refpecfé même
de les ennemis . On a de lui 8
vol . in- 12 de Mémoires fur dif¬
férentes affaires qui s ’étoient
préfentées au parlement , pen¬
dant les troubles de la Fronde.
Ils commencent à l ’an 1630 , fit
finiffent en juin 1653.

TALON , { Denys ) fils du
précédent , lui fuccéda dans la
charge d ’avocat -général , & fe
fignala par les mêmes talens.
Il mourut en 1698 , préfident -à-
mortier . Nous avons de lui
quelques pièces , imprimées
avec les Mémoires de fon pere,
qu ’elles ne déparent point. C’eft
lui qui dans un réquifitoire du
23 janvier 1687 , a ciraâérilé
la leéfe janfénienne par des
traits dont la vérité efl tou¬
jours allée en croiflant jufqu

’à
la révolution de France , opé¬
rée un fiecle après . “ C’efl,
» dit - il , une faéfion dange-
» reufe qui n ’a rien oublié pen-
» dant trente ans , pour diini-
» nuer l ’autorité de toutes les
» puiffances ecciéfiaftiques St
» féculieres , qui ne lui éroient
>* pas favorables » . Le Trahi
de l 'autorité des Rois dans

,
le ■

gouvernement de l 'Eglife, quon
lui attribue , n ’eft point de lui)
mais de Roland le Vayer de
Boutigni , mort intendant de
Soiffons en 1683 . C ’eft un de
ces ouvrages par lefqtiels on *
préparé la ruine de l ’Eglife *
de l ’Etat , en dénaturant le*
principes & l’objet des pou¬
voirs . Mais quoiqu’on ne po™8
accufer Talon de cette produc¬
tion informe , il eft vrai n8 ?n“
moins que plus d ’une foism
dérogé aux vraies notions , «
fait un abus blâmable de çe
qu ’on appelle libertés de l EpV1
Gallicane : « hochet favori du.

p pouvûif
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» pouvoir féculier , dit un au-
»> teur , dont il fe fert d’autant
» plus fûrement contrel ’Egfife,
» qu’il y trouve tout ce qu’il
» veut . C’eft un tréfor

^
dont

» il a feul iaclef » . Les évêques
de I ’AiTemblée de 1615 en por¬
tent à- peu - près le même juge¬
ment , dans leurs Remontrances
au roi . « Au- lieu de maintenir
» les juftes libertés de l ’Eglife
»> Gallicane , vos juges les ont
» tellement embrouillées , que
» ce qui devoit fervir de pro-
» teftion , fe convertit en op-
» preffion » { voyep du Puy
Pierre ) . Talon ne s ’eft pas non
plus aflez défendu de ce moyen
mefquin & hypocrite , qu ’on
nomme Appel comme d’abus.
Voyez Ripert.

TAMBURINI , ( Thomas )
naquit à Caltanifette en Si¬
cile , en 1591 , d’une famille
illuftre , fe fit Jéfuite , enfeignala théologie pendant 24 ans,fut enfuite cenfeur & conful-
teur du faint-office , & mourat
à Palerme l ’an 167V . Ses Ou¬
vrages , qui roulent tous fur
la Théologie Morale , ont été
recueillis à Lyon , 1659, in - fol. ,& à Venife en 1755 . il y ex¬
plique le Décalogue & lesSa-
cremens . Quelques théologiens
y ont trouvé des propofitions
repréhenfibles , mais l ’

autoritgCccléfiaftique n ’a point cofî»
firmé leurs cenfures . —- 11 nefaut pas le confondre avec Mi¬chel-Ange TamBuRINI , géné¬ral des Jéfuites , mort en 1730.TAMERLAN , appelle parles fiens Timur-Lenc ou Tïmurle Boiteux , empereur des Tar-
tares , étoit fils d ’un berger,fnivant les uns , & iflu d ’un
fang royal , fuivant les autres . Il
naquit en 1333 dans la ville

Terne VIII ,

T A M 353de Refch , territoire de l ’an¬
cienne Hircanie , & félon quel¬
ques- uns de la Sogdiane . Son
courage éclata de bonne heure.
Après avoir fubjugué toute l ’an¬
cienne Perfe , il prit Bagdad;
paflaenfuite aux Indes , les fou¬
rnit , & fe faifit de Delhi quien qtoit la Capitale. Vainqueurdes Indes , il fe jette fur la
Syrie ; il prend Damas . Il
revoie à Bagdad qui vouloit
fecouer le joug ; il la livre au
pillage & au glaive . On dit
qu’il y périt plus de 80,000 ha-
bitans ; elle fut entièrement dé¬
truite . Les villes de ces contrées
étoient aifément rafées , 6c fe
rebâtiffoient de même ; elles
n ’étoient que de briques féchées
au foleil . Ce fut au milieu du
cours de ces vifloires , quel’empereur Grec , qui ne trou-voit aucun fecours chez les
Chrétiens , s ’adreffa au hérosTartare . Cinq princes Maho-
métans , que Bajazet avoit dé-
poffédés vers les rives du Pqnt-Euxin , imploroient dans lemême tems fon fecours . Ta-merlan fut fenfible à ce con¬cours d’ambaffadeurs ; mais ilne voulut combattre ' Bajazetqu’après lui ayoir envoyé des
députés , pour le fommer d’a*bandonner le .fiege de Conftan-
tinople , & de rendre jufticeaux princes Mululmans dépof-fédés. Le fier Bajazet reçut ces
propofitions avec colere 3cavec mépris . Tamerlan , furieuxde fon côté , fe prépara à mar¬cher contre lui . Après avoirtraverfé l’Arménie , il prit laville d’Arcingue , St fit pafierau fil de l’épée les habitans &les foldats . De là il alla fommerla garnifon de Sébafte de fi»

rendre ; mais cette ville ayant
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